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	INFORMATIONS AUX MÉDIAS mÉTIER ET CARRIÈRE :
tendances se répercutant sur la formation et la formation continue

	Le monde du travail évolue à une vitesse vertigineuse



Les conditions requises pour suivre une formation ou une formation continue dans la branche automobile changent en permanence, sous l’influence de l’évolution au sein de la branche et du progrès technologique, mais aussi de facteurs sociaux, comme la démographie, la conscience écologique et le Lifestyle. Voici un bref état des lieux :
Tendances
Démographie
Les taux de natalité dans les pays industrialisés occidentaux sont en baisse. Parallèlement, l’espérance de vie augmente. L’économie dispose donc de moins en moins de main d’œuvre, notamment dans les tranches de population les plus jeunes. Nous disposons fondamentalement de trois possibilités afin d'inverser cette tendance : allonger la durée de travail, favoriser l’immigration et encourager le travail des femmes. 

Marché du travail
Le marché du travail subit de plus en plus la pression de la concurrence, notamment à cause de l’évolution vertigineuse des technologies, du haut degré d’innovation des produits et services et des exigences croissantes des clients encouragées par la possibilité de comparer les offres (internet). Il en résulte une augmentation de la pression en termes de délai et de productivité et des exigences imposées aux collaborateurs.
La pression de la concurrence se fait également sentir sur le marché des places d’apprentissage. On observe une tendance à l’augmentation de l’offre en Suisse depuis 2007. En avril 2011, l’offre était pour la première fois beaucoup plus importante que la demande. Le nombre d’entreprises formatrices avait également augmenté par rapport à 2010. Des places d’apprentissage sont par conséquent restées vacantes. Dans ce contexte, les employeurs placent le recrutement et l'encouragement de jeunes talents qualifiés, notamment féminins, au centre de leurs préoccupations. Il s’agit également de proposer des postes adaptés aux personnes possédant un bagage scolaire plus faible.
La branche automobile suisse ne rencontre actuellement aucune difficulté pour trouver suffisamment de personnes intéressées. Mais tous les candidats potentiels ne sont pas en mesure de satisfaire aux exigences élevées imposées pour les métiers liés aux technologies de pointe. La branche manque ainsi de plus en plus de personnel et de cadres qualifiés.
Lifestyle
Les employeurs sont contraints d’exiger de plus en plus de connaissances, de compétence et d’engagement de leurs employés. Inversement, les exigences de ces derniers en matière de poste de travail augmentent. La « génération des baby-boomers », c’est-à-dire les personnes nées entre 1955 et 1965, s’identifient encore fortement à leur travail et tirent l’essentiel de leur motivation d’un bon salaire et d’un prestige social et professionnel. Depuis la « génération internet » (années de naissance de 1975 à 1985), d’autres critères s'imposent : le plaisir au travail, la possibilité d’allier carrière et famille, la santé grâce à un bon équilibre entre le travail et les loisirs, le climat dans l’entreprise.
Mobilité

La mobilité, notamment la mobilité sur la route, est le moteur de notre économie et de notre société. Voir les détails sur la fiche séparée.
Environnement/Climat
Environ 35 pour cent de la consommation d’énergie est liée aux transports, d’où une sensibilisation croissante pour les questions d’environnement chez les clients dans la branche automobile. D’un côté, celle-ci réagit en développant de nouvelles technologies « plus vertes ». De l’autre côté, les collaborateurs des garages doivent posséder de vastes connaissances et compétences dans ce domaine afin de satisfaire au besoin d’information et aux souhaits de la clientèle.
On peut retenir que la consommation de carburant des voitures neuves diminue car les moteurs sont plus performants qu’autrefois. Ils dégagent par conséquent moins de CO2. Cette évolution est cependant contrebalancée par l’augmentation de la mobilité – au final, la consommation et les émissions augmentent elles aussi globalement.
Environ un tiers des véhicules actuellement sur les routes sont techniquement dépassés. Mais là aussi, le potentiel inutilisé est conséquent, du moins à court terme, et au moins aussi important que celui du renouvellement du parc automobile. La pression correcte des pneus, l’utilisation de pneus à faible coefficient de roulement et d’huiles de lubrification efficaces en énergie contribuent à réduire la consommation et les émissions. Les automobilistes peuvent également favoriser cette réduction, par exemple en adoptant un style de conduite plus efficient ou en déchargeant leur véhicule des bagages superflus. Au total, ces mesures permettent d’économiser jusqu’à 30 pour cent d’énergie, et donc d’argent.
Exigences des clients
Aujourd’hui, les clients sont de mieux en mieux informés des offres de produits et services grâce à l’internet et aux sources d’informations destinées aux consommateurs. Un conseil adapté requiert par conséquent un grand savoir-faire et de bons arguments. Dans la branche automobile, on observe en outre une tendance d’évolution du rôle des garagistes et de leurs collaborateurs : la mobilité individuelle est de moins en moins souvent associée à la voiture personnelle. Les clients sont à la fois des automobilistes et des usagers des transports publics, ils prennent leur bicyclette pour aller au travail et l’avion pour partir en vacances. Bref : ce qui est important pour eux, c’est de se déplacer, pas le moyen qui leur permet de se déplacer. Pour les clients, la marque de leur voiture n’est donc pas un point essentiel. Il faut surtout qu’elle roule et qu’elle satisfasse à leur besoin de mobilité.
Technique
Rares sont les branches qui évoluent aussi rapidement que l’industrie automobile. L’accent est mis sur les progrès suivants : 1. Réduction des émissions et de la consommation de carburant des moteurs thermiques. 2. Introduction de moteurs alternatifs (hybrides, électriques). 3. Nouveaux systèmes de sécurité et d’aide à la conduite. 4. Télématique et internet dans le véhicule.
La télématique et l’accès à internet dans la voiture ouvrent les portes à de nombreuses nouvelles fonctions. Les processus de maintenance et de réparation changent. L’exemple suivant montre à quel point les exigences imposées aux professionnels dans les garages se sont accentuées : il y a 25 ans, une voiture moyenne ne contenait que quelques moteurs électriques. Il suffisait, à l’époque, de quelques centaines de mètres de câbles pour assurer son bon fonctionnement. Aujourd’hui, les voitures neuves possèdent souvent plus de 100 moteurs électriques. Le système de diagnostic embarqué (OBD) surveille des centaines de composants électriques et électroniques et des milliers d’informations échangées sur le réseau de données.
Conséquences pour le monde du travail
Les tendances évoquées plus haut se répercutent sur le monde du travail – aussi bien pour les salariés que pour les employeurs :
Généralités
Les salariés doivent faire de plus en plus de choses avec de moins en moins de temps – et travailler de plus en plus longtemps. On leur demande en outre en permanence de mettre à jour leurs connaissances et compétences afin de répondre aux exigences en constante évolution. La pression augmente. Parallèlement, les hommes et les femmes qui travaillent accordent aujourd’hui autant d’importance à la famille et aux loisirs qu’au travail. En outre, ils cohabitent dans l’entreprise avec des collègues aux styles de vie extrêmement variés.
Les entreprises, quant à elles, doivent recruter et intégrer à leur personnel des personnes de tous âges, des deux sexes, possédant des niveaux de formation et des contextes culturels très disparates. Elles ont besoin de nombreuses personnes qualifiées pour des activités dont le niveau augmente en permanence. Face à l’allongement de l’espérance de vie, le maintien d’un bon niveau professionnel joue un rôle particulièrement important. Il s’agit notamment de promouvoir la formation continue et de créer un bon climat de travail, de favoriser un bon équilibre entre le travail et la vie privée et de préserver la santé.
Dans la branche automobile
À partir de ces tendances, on peut mettre en évidence les conséquences générales sur les salariés et le monde du travail et identifier les trois principaux aspects du rôle futur des garagistes et de leurs employés :
1. Formation et formation continue : Les collaborateurs ne peuvent offrir un conseil optimal aux clients que s’ils sont au fait du progrès technique qui évolue à une vitesse vertigineuse, des différents modes de mobilité et, par exemple, des aides publiques accordées aux modes de transport efficaces en énergie. Les clients s’y connaissent en effet de plus en plus dans certains domaines et sont en outre en mesure de s’informer très rapidement sur internet.
2. Garantir la mobilité : Pour le public, ce n’est plus le fait de posséder une voiture qui importe. C’est de plus en plus le service « Garantie mobilité ». Face à la complexité croissante des voitures, leurs propriétaires délèguent de plus en plus la responsabilité aux garagistes. Ceux-ci doivent, quant à eux, être aux petits soins de leurs clients (contrats d’entretien, voitures de remplacement, suivi téléphonique, etc.).
3. Optimisateur de CO2 : Les propriétaires de véhicules accordent une grande importance à la consommation d’énergie. Mais ils ne veulent pas non plus faire de compromis sur des avantages tels que la sécurité ou les performances. Le garagiste hérite ainsi d’un rôle clé : il doit expliquer les avantages et les inconvénients des différentes solutions au client.
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